
 

Les récents progrès enregistrés dans le domaine des 

transports et des technologies des télécommunications 

ont bouleversé la façon dont nous accédons à 

l’information et interagissons en temps réel à l’échelle 

mondiale. Une connectivité transnationale croissante 

permet de se déplacer dans le monde d’une façon qui, 

auparavant, était impossible. Les articulations entre les 

migrations internationales et les processus complexes 

d’interconnectivité croissante revêtent une importance 

grandissante pour plusieurs raisons. Premièrement, une 

meilleure comprehension de ces articulations permet de 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

se faire une idée des dynamiques mondiales plus larges qui influent sur les populations susceptibles de 

migrer, y compris celles exposées au risque de déplacement et/ou de migration irrégulière. Deuxièmement, 

elles nous permettent de prendre la mesure du rôle et des limites des politiques sous l’angle de leur influence 

et de leur empreinte sur les tendances et les schémas migratoires. En troisième lieu, une interconnectivité 

plus grande peut considérablement entraver les efforts déployés pour mieux gérer les migrations 

dangereuses et irrégulières. Enfin, les récents progrès dans 

le domaine des transports et des technologies  

des télécommunications ont déjà entraîné des mutations 

massives qui, de toute évidence, s’inscrivent dans le cadre 

d’une tendance à long terme qui ne semble pas devoir 

s’inverser. 

Le chapitre 6 analyse les conséquences de cette 

connectivité transnationale croissante pour la mobilité et 

les migrations, et examine en quoi les processus connexes 

sont façonnés par cette évolution. Après un tour d’horizon 

rapide des principaux progrès enregistrés dans le domaine 

des transports et des technologies des télécommunications 

dans le monde, ce chapitre étudie la façon dont la 
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connectivité transnationale influe sur les processus migratoires en raison de ses incidences sur les migrants, 

les acteurs non étatiques et les Etats. 

POINTS SAILLANTS 

• La connectivité des migrants avec leurs communautés ne cesse de se développer de diverses façons, 

comme en témoignent, entre autres, le resserrement des contacts sociaux, les flux de rapatriements 

de fonds, la migration circulaire et de retour, ainsi que l’intégration. Les incidences de cette évolution 

sont nombreuses et variées, selon la situation du pays (sur le plan économique, social et politique) 

et celle des migrants eux-mêmes. 

 

• Les progrès technologiques et l’interconnectivité croissante ont non seulement bouleversé le 

quotidien des migrants et de leurs communautés, mais ils influent aussi de diverses façons sur les 

acteurs non étatiques qui appuient et facilitent la migration et la mobilité ou contribuent au discours 

sur la question. Par exemple, les réseaux de trafic illicite de migrants et de traite d’êtres humains 

recourent aux technologies de l’information et de la communication (et plus particulièrement aux 

smartphones) pour organiser des voyages internationaux, se mettre en relation avec leurs clients et 

(parfois) extorquer une rançon à la famille restée au pays. Les trafiquants se servent également des 

médias sociaux pour établir des liens avec de nouveaux clients et faire connaître leurs services. 

 

• Etant donné que les possibilités de se déplacer à l’échelle internationale se sont accrues, les Etats se 

sont employés à mettre en place diverses stratégies pour gérer la diversité, le rythme et l’ampleur 

croissants de ce phénomène, et certains ont cherché à maximiser les avantages de la migration. Les 

politiques et pratiques de gestion de l’immigration et des frontières, par exemple, ont connu une 

évolution rapide en raison de la crainte des risques liés aux mouvements massifs de personnes. 

Depuis peu, les Etats et le secteur privé renforcent les technologies de l’information et de la 

communication et la connectivité transnationale pour atténuer les pressions migratoires dans les 

zones rurales ou reculées. 

CONSEQUENCES POLITIQUES ET PRATIQUES 

• Il y a lieu de continuer à investir dans le développement des technologies que les migrants peuvent 

utiliser pour éviter des voies de migration dangereuses, voire fatales, ainsi que les abus et 

l’exploitation. Des modes d’utilisation novateurs de ces technologies, ainsi que des médias sociaux 

et des applications (telles que MigApp, l’application pour téléphones portables élaborée par l’OIM) 

peuvent contribuer à des migrations sûres, ordonnées et régulières. 

 

• Ces technologies doivent être installées et mises à disposition plus uniformément. Les améliorations 

apportées récemment à la connectivité mondiale, même dans certains des pays les plus reculés et 

les moins avancés, doivent être consolidées pour que les nouvelles technologies et les nouvelles 

applications (telles que celles relatives à l’argent mobile) puissent soutenir les communautés dans le 

monde et réduire le risque d’une mise en œuvre inégale. 

 

• Les investissements réalisés par les Etats dans les technologies fondées sur la connectivité en temps 

réel pour renforcer leurs capacités de surveillance des frontières ainsi que de détection et de 



 

 

prévention des entrées irrégulières doivent s’accompagner d’investissements similaires dans les 

capacités analytiques, afin de pouvoir mieux comprendre les changements dans les processus 

migratoires. 

 

• A mesure qu’augmentent la mondialisation et la connectivité transnationale, des recherches plus 

poussées s’imposent sur les incidences, sous l’angle des droits de l’homme, d’un partage inconsidéré 

de données à caractère personnel. Celles-ci revêtent une importance fondamentale à l’appui 

d’interventions politiques plus efficaces, y compris en matière de gouvernance mondiale des 

migrations. 

 

• L’élaboration de réponses mondiales, telles que le pacte mondial sur les migrations devant être 

adopté en 2018, devra impérativement être fondée sur une reconnaissance plus grande du rôle que 

jouent les technologies dans le domaine de la gestion des migrations. S’il est vrai qu’une connectivité 

accrue et la possibilité de diffuser des informations et des idées et de transférer de l’argent plus 

facilement en temps réel risquent de poser des difficultés, il n’en demeure pas moins que certaines 

des réponses les plus efficaces seront offertes par les nouvelles technologies. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le rapport est disponible à l’adresse https://www.iom.int/world-migration-report-2018 

https://www.iom.int/world-migration-report-2018

